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APRÈS les  provinces 
de la Ngounié et de la 
Nyanga, le ministre 

de l’Éducation nationale a 
bouclé, le 19 octobre passé, la 
première partie de sa tournée 
dans l'arrière-pays par le Moyen-
Ogooué. Une fois les civilités 
et les hommages présentés au 
niveau du village Tchad par 
le gouverneur de la province, 
Barnabé Mbangalivoua, et 
l 'administrat ion pol it ico-
administrative de la localité, 
Pr Patrick Mouguiama-Daouda 
s 'est  direc tement  rendu à 
Lambaréné, le chef-lieu, où 
devait se tenir une séance de 
travail.
Il s'est notamment agi pour le 
patron de l’Éducation nationale 

d'avoir une visibilité claire et 
nette du fonctionnement des 
structures éducatives. À l'ene 
de cette rentrée scolaire 2021-
2022, il fallait au membre du 
gouvernement de les passer 
au peigne fin, de vérifier l'état 
des internats, et de donner aux 
responsables d'établissements 
et aux directeurs d’académie 

Éducation : le fonctionnement 
des structures scolaires du 
Moyen-Ogooué au peigne fin

Paterne N’DOUNDA
Lambaréné/Gabon

Brèves
OCTOBRE ROSE : LE SÉNAT 
DANS LA SENSIBILISATION

Dans le cadre de la campagne 
"Octobre rose", la vénérable Paulette 
Mounguengui, présidente de la 
commission des Affaires culturelles, 
sociales et de la communication 
du Sénat , a  ouvert , h ier à  la 
chambre haute du Parlement, 
une séance de sensibilisation 
conduite par la direction générale 
de la prévention et du contrôle des 
cancers du ministère de la Santé. 
La présidente du Sénat, Dr Lucie 
Milebou Aubusson Mboussou 
soutient l'activité au fil des années. 
U n e  c a rava n e  d e  d é p i s t a g e 
et de prévention est d'ailleurs 
présente au sein de l'institution 
tout  au  long de  la  semaine .

DON DE SANG : LE BEAU GESTE 
DU PDG

Dans le cadre de ses activités 
célébrant Octobre rose, le Parti 
démocratique gabonais (PDG) a 
effectué, hier, un important don de 
sang à Libreville. Un geste à placer 
dans l'élan de solidarité de cette 
formation politique, notamment 
à l'endroit de tous les malades 
de l' Inst i tut  de cancérologie 
d'Angondje. Le membre du bureau 
national, Jugglah Essone Enong, 
a indiqué que " le parti ne tient 
pas à s'arrêter en si bon chemin. 
L'objectif final est de mobiliser plus 
de 100 volontaires, pour concrétiser 
cet acte soutenu par le distingué 
Camarade Ali Bongo Ondimba ".

INSALUBRITÉ : LA PLAGE DE 
LA COCOTERAIE PASSÉE AU 
PEIGNE FIN
SOUS la houlette de Gaël Nambo, 
prés ident  de  la  p late-forme 
"Env i ronnement  dest inat ion 
Akanda", la plage de la cocoteraie, 
située au quartier Marseille 2, 
dans la commune d'Akanda, a 
été passée au peigne fin tout 
récemment. Munis de brouettes, 
pel les , râteaux, gants , sacs-
poubelles, plus de 200 volontaires 
ont débarrassé le circuit sur un 
linéaire de près 800 mètres, des 
tas d'immondices qui l'encombraient.

Par GBM, CGB & A.N
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LE S  m e m b r e s  d e  l a 
Commission nationale 
pour la restauration de 

l'Église évangélique du Gabon 
(CNREEG) ont tenu récemment 
une conférence de presse pour 
faire le point de la situation après 
l'évènement judiciaire de dé-
cembre 2020 qui a vu six des res-
ponsables de cette confession re-
ligieuse inculpés par les autorités 
judiciaires. Trois interventions 
ont gravité autour du question-
nement suivant : doit-on lais-
ser l'actuel président et d'autres 
cadres de l'Église évangélique du 
Gabon (EEG) continuer à exer-
cer leurs ministères au moment 
où la question de la restauration 
de cet ordre religieux devient de 
plus en plus impérieuse ? Mise 
en place dans la foulée de cette 
inculpation pour "association de 

malfaiteurs, détournement de 
fonds publics, entre autres", six 
de ces cadres dont le pasteur-pré-
sident, Augustin Bouegoune, la 
CNREEG n'a toujours pas reçu 
"un signal fort" de la direction 
nationale pouvant confirmer 
sa volonté de redorer "le blason 
trop terni" de cette église. En-
core que cette énième affaire de 
décembre 2020 est considérée 
comme la goutte d'eau qui a fait 
déborder le vase. Or, le combat 
de la CNREEG a pour "ambition 
d'œuvrer à l'instauration d'une 
véritable restauration des valeurs 
chrétiennes et éthiques qui sont 
le gage de l'épanouissement du 
peuple de Dieu et du développe-
ment de l'EEG". Le constat d'un 
déclin spirituel de l'EEG est si 
évident que le pasteur proposant 
Edwidge Ekoroh a reconnu que 
"le Saint-Esprit n'est plus dans 
notre église…"
"Après un tel scandale qui a 

souillé et continue de souiller 
notre institution, ils font comme 
si de rien n'était", et ce, en dépit 
de la création d'une Commis-
sion des ministères prévue pour 
débattre de ce problème, estime 
Chris Ella Mve, de la CNREGG. 
Et cette commission devrait faire 
appel au texte relatif à la déon-
tologie des dirigeants qui stipule 
en son article 53 que "tout pas-
teur sujet de scandale doit être 
traduit devant la Commission 

des ministères, instance chargée 
de faire appliquer la discipline 
dans l'Église". Étant entendu 
que le pasteur-président ne peut 
être juge et partie en assurant 
sa direction. Pour le coordona-
teur-adjoint de cette structure, 
Georges Mbeng Ndong, "le mal 
de l'EEG a un nom et un visage. 
Ce nom c'est la corruption (…) 
Une corruption à la fois mani-
feste et subtile" qui a gangrené 
les pans entiers de l'église.

CNREEG : toujours pas de signal 
fort de la direction de l'église

ENA
Libreville/Gabon

Les trois intervenants lors de la conférence de presse.
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des orientations stratégiques 
dans le cadre de la gouvernance 
des établissements. En somme, 
susciter une réelle appropriation 
des textes en vigueur et instaurer 
un nouvel esprit managérial.
Plusieurs dysfonctionnements 
ont été portés à l'attention du 
ministre, notamment le déficit 
en enseignants et en salles de 

classe dans la province, sans 
oublier le manque d'eau, le 
problème d'insécurité, etc. À 
cela, le ministre Mouguiama-
Daouda a trouvé les mots qu'il 
faut : "J'ai attiré l’attention de nos 
collaborateurs sur la politique 
que nous devons mettre en place, 
entre autres, sur les logements 
des enseignants".

Le ministre Patrick Mouguiama-Daouda ici dans le Moyen-Ogooué.
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